
N° : DATE : 

 

  1 

10 26 mars 2024 

CÉRÉALES 

Blé et Orge d’Hiver 

Cette semaine, 68 parcelles sont observées dans Vigicultures (52 de blé, 16 d’orge d’hiver) 
 
Bonne évolution des stades la semaine dernière !  

CÉRÉALES :  

Blé et Orge d’hiver : bonne évolution des stades avec les situations les plus avancées qui atteignent le stade « 1 nœud ». 

Sorties des modèles rouille jaune et piétin verse. Attaques fréquentes de taupins signalées.  

Orge d’hiver : la rouille naine et l’helminthosporiose dominent. 

Orge de printemps : pensez à enregistrer vos parcelles sous Vigicultures. Surveillance aux limaces et aux pucerons jusqu’au 

stade « début tallage ».  

 

COLZA :  

Méligèthes : la quasi-omniprésence de fleurs limite le risque. 

Sclérotinia : surveiller le stade G1. 

Charançon de la tige du colza : stade de sensibilité globalement dépassé, attention aux parcelles en retard de végétation. 

Rappel de la Note Nationale sur les pollinisateurs : Abeilles… 

LES BORDS DE CHAMPS :  

Les bords de champs…opportunités ou menace pour l’agriculteur ? 

75% des parcelles de blé ont atteint 
le stade « épi 1 cm ».  Les stades 
vont de « décollement de l’épi » à « 1 
nœud ».  
Cette semaine, 15 parcelles sont au 
stade « 1 nœud », semis réalisés gé-
néralement sur la 1ère quinzaine 
d’octobre.  
2 situations très précoces sont à « 2 

nœuds » dans l’Aisne. Les 7 parcelles 

au stade « fin tallage » ont une hauteur 

de l’épi de 0.2 à 0.6  

La majorité des parcelles d’orge d’hi-
ver a atteint le stade « épi 1 cm ». 
Cette semaine 4 parcelles sont au 
stade « 1 nœud ».  

file:///H:/outils/BSV_2024/BSV 9/note_nationale_abeille_reglementation_version_consolidee_04-2023_vf-1.pdf
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MALADIES sur blés : 

Septoriose :  
 
L’ensemble des parcelles du réseau n’a pas atteint le stade à partir duquel s’applique les seuils indicatifs de risque 
(rappelons que le seuil indicatif de risque de la septoriose s’applique seulement à partir du stade « 2 nœuds »). 

Pour l’instant, des symptômes de septoriose sont fréquemment signalés sur feuilles basses, en fréquences parfois non né-
gligeables, souvent sur f3 du moment, mais aussi sur f2 du moment.  

Cette semaine, sur les 34 parcelles notées sur septoriose :  

 8 sont indemnes de symptômes, 

 26 d’entre-elles présentent des symptômes sur f3 du moment avec une fréquence moyenne de 52%, 

 10 d’entre elles ont de la septoriose sur f2 du moment avec des fréquences allant de 10 à 60%.  

Le fond de cuve est bien présent et les conditions climatiques des prochaines semaines seront déterminantes pour la pro-
gression de la maladie.  

L’oïdium: 

La maladie est observée, essentiellement sur feuilles basses dans 4 situations en semis tardifs implantées avec 
les variétés Chevignon, Kws Extase et Prestance.  

Seuils indicatifs de risque : 

A partir du stade « épi 1 cm »,  

Pour les variétés sensibles : plus de 20% des 3 dernières feuilles tou-
chées et sont couvertes à plus de 5% de la surface par un feutrage blanc  
Autres variétés : plus de 50% des 3 dernières feuilles touchées et sont 
couvertes à plus de 5% de la surface par un feutrage blanc. 

 Blé : pustule de rouille brune sur 

Pondor (note 4) (O. PHILIPPE CA60) 

 
 

 

Rouille brune: 

De la rouille brune est également signalée sur 5 parcelles du réseau cette semaine dans l’Oise, l’Aisne et la Somme. 

Les pustules sont observées sur f3 mais aussi sur f2 et f1 du moment sur variétés Lg Audace, Kws Extase, Chevignon et 
Prestance. 

Le cumul de températures depuis le semis a été favorable au développement de l’inoculum. Le climat des prochaines se-
maines déterminera le niveau de risque de la maladie.  

 

 Blé : oïdium sur Chevignon en craie 
semis de novembre secteur Bertangles 

80 – (M. LHEUREUX CA80) 
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Rouille jaune :  

Des symptômes de rouille jaune sont signalés sur 3 parcelles du réseau dont 2 dans l’Oise avec présence sur f2 et f3 du mo-
ment :  Prestance semé au 09/10 avec 10% des f2 et 60% des f3 touchées et Campesino semé au 24/10 avec 20% des f2 et 90% 
des f3 atteintes.  

Quelques signalements sont également observés sur variétés très sensibles telles que Complice, Rgt Sacramento semées fin no-
vembre dans l’Oise, et sur Campesino dans la Somme, mais également sur quelques autres variétés (Garfield, Chevignon, Intensi-
ty)1. 

(1) Si les résistances à la rouille jaune qui s’expriment dès le stade plantule sont efficaces tout au long du cycle de la culture, les 
résistances adultes ne se mettent en place qu’au cours de la montaison. Ainsi beaucoup de variétés résistantes en fin de mon-
taison et durant le remplissage peuvent être sensibles durant le tallage ou le début de la montaison. Ainsi en cas de démar-
rage précoce d’épidémie, des variétés jugées résistantes au stade adulte peuvent présenter des symptômes. 

 Blé : pustules de rouille jaune 
sur Campesino (note 3) secteur 
Velennes 80 – (M. DEMEILLER 
CA 80) 

 

Seuils indicatifs de risque : 

Pour les variétés sensibles et moyennement sensibles (note ≤ 6) :  

• A partir du stade Epi 1 cm, le seuil indicatif de risque est atteint en présence de foyers actifs de rouille jaune (pustules pulvéru-
lentes)  

• A partir de 1 nœud, le seuil indicatif de risque est atteint dès les premières pustules.  
 
Pour les variétés résistantes (note > 6) :  

A partir du stade 2 nœuds, le seuil indicatif de risque est atteint dès les premières pustules.  

Le modèle climatique YELLO pour la rouille jaune indique un risque relativement élevé pour les semis très précoces (peu fréquents 

cette année), mais modéré à faible pour les semis tardifs (une grosse majorité). Rappelons que la zone jaune des graphiques corres-

pond à la période de risque d’apparition de la maladie sur variété très sensible. 

La vigilance reste de mise et les conditions climatiques dans le mois à venir seront déterminantes : il ne faut pas hésiter à 

aller observer dans les parcelles avec la remontée des températures, sur les situations les plus à risque (bordure maritime 

et variétés sensibles notes <=6). 



 

   4 

Piétin verse :  

Du piétin verse est également constaté. Sur 27 parcelles observées cette semaine, la présence de piétin verse 
est signalée dans 7 situations :  

 12 % des pieds sont touchés dans l’Oise, au stade « 1 nœud », Illico semée le 05/10 précédent légume en non-labour, 

 10 % des pieds sont touchés dans l’Oise depuis 15 jours, au stade « 1 nœud », Prestance semée le 09/10 précédent colza, 

 5% des pieds atteints dans la Somme sur KWS Extase semée au 10/10 au stade « épi 3 cm » en précédent colza, Célébrity 
semis du 17/11 au stade « épi 1 cm » précédent betterave en labour, et dans 2 situations dans l’Aisne avec Chevignon semis 
du 05/10 au stade « 1 nœud » et un semis du 09/10 au stade « 2 nœuds ».  

 1% des pieds touchés dans l’Aisne sur Su Addiction, semis du 04/10 au stade « 1 nœud » 

Seuils indicatifs de risque piétin verse : 

Pour les variétés dont la note GEVES de résistance au piétin verse atteint ou dépasse 5, le piétin verse n’est pas nuisible.  
 
Pour les autres variétés, à partir du stade « épi 1 cm », le seuil indicatif de risque est atteint si 35% des tiges sont atteintes par la 
maladie. 

Risque climatique Piétin Verse élevé en 2024 

 

Le risque piétin verse est largement déterminé par les critères agronomiques de la parcelle (potentiel infectieux, milieu physique, 

sensibilité variétale et date de semis. 

L’utilisation de la grille agronomique peut permettre d’affiner le risque à la parcelle. L’analyse du risque piétin verse peut se 

faire entre le stade « épi 1 cm » et « 1 nœud » (cf. grille agronomique). 

La résistance variétale est le levier le plus efficace pour lutter contre le piétin verse (note CTPS>5, risque nul) (cf. Tableau de 

sensibilité variétale). 

L’indice climatique TOP calculé depuis le semis indique un risque élevé cette année, et même supérieur à la référence haute 

de 2001 compte tenu des cumuls de pluie et de températures records sur la région. Seuls les semis très tardifs de décembre 

sont en risque faible, sinon le risque est très élevé pour les semis précoces et moyen à élevé pour les semis intermé-

diaires. 

(cf. Tableau et graphiques de l’indice climatique TOP). 
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 Escourgeon : symptômes de piétin échaudage à droite - Présence de manchons noirs sur les 
racines. Précédent escourgeon et rotation céréalière secteur de Gouy St André 62 ( 

C. SAGNIER CA59/62) 

Reconnaissance Piétin verse : tache ocellée (elliptique) qui se situe sous le premier nœud. La tâche est bordée par un liseré 
brun diffus. Après avoir soulevé successivement les gaines, on observe un ou plusieurs points noirs sur la tige correspondant à des 
amas mycéliens (stromas).  

Piétin échaudage: 

Des symptômes de piétin échaudage sont aussi observés avec plusieurs signalements sur la région, avec des facteurs 
climatiques favorables depuis le semis (cumuls de températures et pluviométrie élevés). 

Maladies sur Orges d’hiver 

Cette semaine, les 2 principales maladies observées sont l’helminthosporiose et la rouille naine.  

Des symptômes d’helminthosporiose sont constatés sur 7 parcelles essentiellement sur les f3 du moment généralement en 
faibles fréquences allant de 10 à 80%. Dans 2 situations, la maladie est constatée sur les feuilles hautes sur Démentiel dans la 
Somme et Lg Zebra dans l’Oise.  

Des pustules de rouille naine sont observées avec des fréquences allant de 30 à 60 % sur f3 du moment (5 parcelles – Dé-
mentiel, Fascination, Kws Faro et LG Zebra). 

De la rhynchosporiose est également signalée dans une situation cette semaine dans la Somme sur 10% des f2 et 20% des f3 
du moment sur Démentiel semée au 07/10.  

De l’oïdium est aussi constaté sur Démentiel implantées en craie dans 2 parcelles dans la Somme.  

L’automne et l’hiver doux ont été favorables aux inoculum des maladies. Le climat actuel (température douce, pluie) est fa-
vorable au développement de la rouille naine et à l’helminthosporiose : vigilance sur les variétés sensibles !  
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 Blé : attaques de taupins  
(M. LHEUREUX CA80) 

Seuils indicatifs de risque à partir du stade « 1 nœud », 

sur les 3 dernières feuilles :  

Pour la rouille naine :   

 Variétés sensibles : Plus de 10% des feuilles atteintes. 

 Variétés moyennement et peu sensibles : Plus de 50% 
des feuilles atteintes. 

 

pour l’Helminthosporiose 

 Variétés sensibles : Plus de 10 % des feuilles atteintes. 

 Variétés moyennement et peu sensibles : Plus de 25 % 
des feuilles atteintes. 

 

pour la Rhynchosporiose 

 Variétés sensibles : Plus de 10% des feuilles atteintes et 
plus de 5 jours avec pluies > 1 mm depuis le stade « 1 
nœud ». 

 Variétés moyennement et peu sensibles : Plus de 25% 
des feuilles atteintes et plus de 7 jours avec pluies > 1 
mm depuis le stade « 1 nœud ». 

 
Comptabiliser ensemble les feuilles atteintes de rhynchospo-

riose et d’helminthosporiose dès le stade « 1 nœud ». Si la 

somme des feuilles atteintes par l’une ou l’autre des maladies 

dépasse 10 ou 25 % (selon la sensibilité variétale), le seuil 

est atteint. 

pour l’oïdium,  

 Variétés sensibles : Plus de 20% des feuilles atteintes. 

 Variétés moyennement et peu sensibles : Plus de 50% 
des feuilles atteintes. 

AUTRES SYMPTOMES : 

Des symptômes de virose JNO sont observés cette semaine dans le Pas de Calais en orge d’hiver, variété Memento.  

Des dégâts de taupins continuent d’être signalés sur la région. Les températures douces de cet automne-hiver ont pu être 
favorables à leur développement et à leur présence.  

Les larves de ces coléoptères vivent dans le sol. Elles attaquent le bas de la tige et peuvent entraîner la mort des plantules. Les tau-
pins les plus fréquents (du genre Agriotes) s’attaquent à de nombreuses cultures légumières et grandes cultures avec, par ordre d’im-
portance : maïs, pomme de terre (attaque des tubercules), tournesol, betterave, céréales de printemps, céréales d’hiver, colza. 

La lutte agronomique passera par la gestion de l’interculture avec un travail du sol type déchaumage qui permettra d’abaisser les 
populations. 

N’hésitez pas à consulter les fiche Accidents pour aider à la reconnaissance des ravageurs sur le site ARVALIS-infos.fr. 
Taupins - Ravageur sur Blé tendre, blé dur, triticale, ARVALIS-infos.fr 

Les défauts de structures sont facilement visibles cette année avec les excès d’eau sur l’automne – hiver.  

https://fiches.arvalis-infos.fr/fiche_accident/fiches_accidents.php?mode=fa&type_cul=1&type_acc=3&id_acc=28
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Orge de printemps :  

4 parcelles sont enregistrées cette semaine dans Vigicultures dont 1 dans l’Oise en pré semis.  

 Orge de printemps : RGT Planet semée 
au 15/01 au stade « fin tallage »  

(M. LHEUREUX CA80) 

RAVAGEURS : 

Pucerons :  

La météo depuis fin de semaine dernière est peu favorable aux vols de pucerons.  Vigilance sur les parcelles d’orges de 
printemps jusqu’au stade « début tallage ».  

Seuils indicatifs de risque : 

Pucerons : 10% de pieds porteurs ou présence pendant plus de 10 jours quel que soit le niveau d’infestation jusqu’au 

stade début tallage.  

 

Limaces : 

Les conditions météo sont favorables actuellement à l’activité des limaces.  

Cette semaine, la présence de dégâts de limaces est observée sur la parcelle dans le Pas de Calais en limon au stade « mi tallage » 
à hauteur du 5% des plantules attaquées. Vigilance du semis jusqu’au stade « début tallage ». 

 

MALADIES 

Dans la situation la plus avancée au stade « fin tallage » dans la Somme en terre superficielle, quelques symptômes de rhynchos-
poriose sont observés sur 30% des f2 et 50% f3 ainsi que de l’oïdium sur 20% des f2 et 30% des f3 du moment.  

COLZA 

Stades 

34 parcelles ont été observées cette semaine. Les stades qui se répartissent en :   

 3 % au stade D2 (Inflorescence principale dégagée) 

 13 % au stade E (boutons séparés) 

 68 % au stade F1 (premières fleurs ouvertes sur plus de 50% des plantes) 

 16 % au stade F2 (allongement de la hampe florale) 

Les stades progressent vite à la faveur des températures douces. Les fleurs sont maintenant bien présentes. 

16 % des parcelles sont au stade sensible pour le charançon de la tige du colza. 

6 % des parcelles n’ont pas encore de fleurs et sont au stade sensible pour les méligèthes.  
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Méligèthes :la quasi-omniprésence de fleurs limite le risque.  

Des méligèthes sont observés en parcelle et en cuvette :  

 Dans 6 parcelles en cuvette avec 1 à 85 individus piégés et une moyenne de 32,6. 

 Dans 15 parcelles avec 10 à 100% des plantes touchées et en moyenne 1.56 individus par plante.  

Les captures et observations stagnent par rapport à la semaine dernière, dues aux conditions climatiques moins favorables de la fin 
de semaine. Le niveau de risque reste globalement faible et va vite s’estomper avec la progression de la floraison. Il faut continuer à 
surveiller les parcelles sans présence de fleurs, et particulièrement les colzas chétifs. 

Seuils indicatifs de risque en fonction de l'état du colza et de son stade 

 Colza au stade D1 Colza au stade E 

Colza vigoureux Pas d'intervention, attendre le stade E 6 à 9 méligèthes par plante** 

Colza peu vi-
goureux* 

50% de plantes infestées ou 1 méli-
gèthe par plante** 

65 à 75% de plantes infestées ou 2 à 3 
méligèthes par plante** 

*ou conditions peu favorables aux compensations (températures faibles, plantes stressées en eau à floraison, dégâts parasi-
taires antérieurs…) 
**Les comptages en bordure ou sur les plantes les plus hautes ne sont pas représentatifs de la situation. Il est conseillé de 
compter sur 5 x 5 plantes consécutives ; puis de calculer une moyenne ou un % par plante à rapprocher des seuils mentionnés 
dans le tableau. De plus il faut tenir compte des capacités de compensation des cultures. 

Sclérotinia : surveiller le stade G1  

Niveau de risque :   

 Pour le sclérotinia du colza, il n’existe pas de seuil de risque étant donné que la protection ne peut être que préventive. Elle vise à 
protéger le colza d’une contamination du pétale à la feuille. 

Le niveau de risque "a priori" peut être évalué selon : 

1) Les taux de contaminations des fleurs : évaluation par kits pétales. 

2) Les conditions climatiques plus ou moins favorables à la germination des sclérotes (humidité en végétation et températures 
douces) : Les conditions douces humides actuelles sont favorables à la contamination. 

3) Le nombre de cultures sensibles dans la rotation (tournesol, pois, haricot ... / fréquence de retour du colza). 

4) Les attaques des années antérieures sur les parcelles. 

La date du stade sensible G1 (chute des premiers pétales) peut varier d’une parcelle à une autre et même au sein d’une même par-
celle de grande taille, notamment si plusieurs variétés sont cultivées. Dans le cas général, il intervient entre 6 à 10 jours après le 
stade F1 (premières fleurs ouvertes sur 50% des plantes).  

La carte ci-contre présente la répartition des parcelles observées sur la région Hauts 
De France.  
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Autres ravageurs ou maladies 
 
Des charançons des siliques sont piégés dans 6 parcelles. Le stade de sensibilité n’est pas encore atteint (stades G1 à G4). 

Des dégâts d’oiseaux sont signalés dans une parcelle. 

Charançon de la tige du colza : stade de sensibilité globalement dépassé, attention aux parcelles  

en retard de végétation. 

Le charançon de la tige du colza est piégé dans 5 par-
celles avec 2 à 38 individus et une moyenne à 16,6.  

Le charançon de la tige du chou, non nuisible, est piégé 
dans 5 parcelles avec 3 à 40 individus et une moyenne de 
12,6. 

La période de risque s’étend de la reprise de végétation 
(stade C1) jusqu’à la fin de la montaison (stade E). 

Des dégâts de charançon de la tige sont observés dans 3 
parcelles avec respectivement 1, 2 et 20% de plantes défor-
mées ou éclatées. 

Aucun vol franc n’a été observé pour le moment cette an-
née. Le nombre d’individus piégé a augmenté cette semaine 
à la faveur de conditions climatiques plus clémentes, mais le 
stade de sensibilité est dépassé dans la majorité des par-
celles.   

Reconnaissance du ravageur : voir les BSV précédents. 

LES BORDS DE CHAMPS 

Les bords de champs… opportunité ou menace pour l’agriculteur ? 

 

Pour tordre le cou aux idées reçues, voici un petit quiz préparé à votre attention : 

Bords de champs, vrai ou faux ? 

 

A chaque parasite son auxiliaire :   Principaux auxiliaires  
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